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Utilisation en moyenne fréquence des 
nouvelles pentodes à très grande pente

ON sait que dans tout projet de réali­
sation d’un amplificateur il est néces­
saire de tenir compte du souffle qui 

accompagne inévitablement le signal utile ap­
pliqué à l’entrée de l’appareil.

Dans le cas des amplificateurs haute fré­
quence, l’amplitude du souffle peut être du 
même ordre de grandeur que celle du signal 
utile lorsque ce dernier est recueilli par une 
antenne plongée dans un champ électroma­
gnétique faible.

Il a fallu, par conséquent, étudier des lam­
pes et des montages qui ne créent qu’un souf­
fle très réduit, afin que l’on puisse réduire 
encore plus la valeur minimum du signal utile.

Actuellement, grâce aux triodes spéciales et 
aux montages cascode, ou neutrode, il est pos­
sible de capter des signaux faibles correspon­
dant, par exemple, à 50 p,V à la grille de 
la première lampe HF du tuner d’un télévi­
seur.

En comptant sur un gain de tension d’au 
moins cinquante fois pour l’étage HF et l’étage 
modulateur, on peut espérer obtenir, à l’en­
trée de l’ampHficateur MF, une tension à la 
fréquence d’accord de cet amplificateur.

E„f = 50 . 50 gV = 2 500 gV = 2,5 mV.
Une tension de cet ordre de grandeur est 

beaucoup plus grande que la tension engendrée 
par le souffle produit par une pentode et de 
ce fait, ce genre de lampe convient parfaite­
ment en moyenne fréquence, alors qu’en haute 
fréquence on ne peut utiliser une pentode, à 
Feutrée du téléviseur, que si le champ est fort, 
produisant à la grille de la première HF une 
tension élevée, par exemple 1 000 p,V.

Si l’on part d’une tension de 2,5 mV à l’en­
trée de l’amplificateur MF et si l’on tient 
compte du fait qu’il faut environ 0,5 V = 500 
mV à l’entrée détectrice, on trouve que le
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gain minimum nécessaire en moyenne fré­
quence image doit être de 500/2,5 = 200 fois.

Pratiquement, il doit être supérieur à cette 
valeur, afin que l’on /puisse compenser la ré­
duction de gain due au réglage de contraste, 
au CAG éventuellement, à l’usure des lampes, 
au désaccord des circuits et à d’autres causes.

Un gain de 500 à 1 000 fois est donc à 
conseiller. Si l’amplificateur MF possède trois 
étages, le gain devrait être de 10 par étage 
pour obtenir 1 000 fois et de 8 fois environ 
pour obtenir 500 fois comme gain global.

Avec deux étages seulement, il faudrait réa­
liser des gains de 32 fois et de 24 fois res­
pectivement.

GAIN ET LARGEUR 
DE BANDE

Dans la plupart des méthodes de détermi­
nation des circuits MF, on considère le pro­
duit :

GB = gain X largeur de bande, 
comme constant, ce qui conduit à la conclu­
sion suivante : si la largeur de bande d’un 
étage augmente de n fois, le gain de cet étage 
diminue de n fois.

On voit immédiatement que dans ces con­
ditions, si l’on compare les résultats obtenus 
dans des téléviseurs à 819 lignes1 français avec 
ceux des téléviseurs du standard 625 lignes, 
nos appareils, utilisant les mêmes lampes am­
plificatrices, fourniront moins de gain à nom­
bre de lampes égal, car la largeur de bande 
du standard 819 lignes français est de 
10 Mc/s environ, tandis que celle du 625 li­
gnes (et 819 belge) n’est que de 5 Mc/s en­
viron.

TABLEAU I

Lampe 
caractéristiques

EF80 
pente 

variable

EF183 
pente 

variable

EF84 
pente 
fixe

Unité

Tension anodique .. 
Tension grille 2 .. 
Courant anodique . 
Courant écran .... 
Pente ....................
Résistance interne.. 
Résistance d’entrée à

40 Mc/s............
Capacité d’entrée .. 
Capacité de sortie..

200
200

10
2,6
7,1

0,55

7.680
7,5
3,3

190/200
90
12

4,5
12,5
0,5

30 000
93\ '

190/200
200

10
4,1
15

0,35

30 000
10
3

V
V 

mA 
mA 

■mA/V 
MD

D 
pF 
pF

Pour compenser la perte de gain due à 
l’augmentation de la largeur de bande, il existe 
de ux solu t ions :

1° Choix de montages à meilleur ren­
dement. Ces montages sont : les liaisons par 
transformateurs, les liaisons par circuits LCR 
décalés, les liaisons par transformateurs à ac­
cords décalés.

2° Emploi de lampes à pente plus élevée 
que celle de lampes utilisées normalement 
dans ces montages.

Il est toutefois évident que ces palliatifs 
sont également à la disposition des techniciens 
du 625 lignes et qu’à moyens égaux, ces der­
niers pourront toujours concevoir des monta­
ges plus économiques qué les nôtres.

LES NOUVELLES LAMPES POUR MF

Jusque dans ces derniers temps, la lampe 
MF la plus connue était la EF80, avec sa 
correspondante américaine à peu près équiva­
lente, la 6CB6.

Actuellement, les techniques européenne et 
américaine ont mis à la disposition des tech­
niciens de nouvelles lampes à pentes beau­
coup plus élevées, ce qui permettra d’amélio­
rer le rendement des montages amplificateurs 
moyenne fréquence.

Il s’agit, dans la technique européenne des 
deux nouvelles pentodes EF 183 et EF184, 
dont nous donnerons plus loin toutes les ca­
ractéristiques importantes.

Voici, toutefois, au tableau I ci-dessous, 
quelques caractéristiques des trois lampes 
EF80, EF 183 et EF 184, qui nous permettront 
de faire des comparaisons utiles.

De la comparaison de ces caractéristiques, 
on tire des renseignements intéressants sur 
l’amélioration des résultats que l’on pourra 
espérer obtenir des nouvelles lampes.

On voit tout d’abord que les pentes sont 
beaucoup plus grandes, mais il y a aussi une 
légère augmentation de la somme des capa­
cités.

La résistance électronique d’entrée à 40 
Mc/s, qui est de 30 000 Q sur le tableau I a 
été déterminée d’après un tableau des caracté­
ristiques Miniwatt Dario, sur lequel on indique 
la conductance Ggi à 40 Mc/s.

Cette conductance est, pour les deux tubes 
EF183 et EF184

Ggi = 33 pA/V
Comme la résistance électronique d’entrée
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est l’inverse de Ggi il vient, toujours à ■ 
40 Mc/s :

1 V
Rei =------------

33 |iA
. Or V/pA = MV/A = MQ, donc

1
Rel = — MQ = 30 kQ

\ 33
On peut aussi comparer les facteurs de qua­

lité des trois lampes (facteur de mérite).
Ce facteur se définit par l’expression :

S
Fm =------------------------- (1)

2 Jt (Ce + Ce)
avec S en A/V et les capacités en farads, ce 
qui donne Fm en cycles par seconde.

Plus Fm est grand, meilleure est la lampe 
considérée, dans un montage amplificateur.

Pour la EF80, on a :
7 . 10-8

Fm = ------------------------------------ =
6,2'8 (7,5 4- 3,3) 10-12

7 . 109
------------------  c/s

6,28 . 10,8
ce qui donne finalement :

Fm = 110 . 106 c/s
ou Fm = 110 Mc/s pour la EF80.

De même, on trouve :
Fm — 166'Mc/s pour la EF183, 
et Fm = 184 Mc/s pour la EF184

L’augmentation du facteur de mérite est 
donc importante.

En pratique, l’augmentation du gain n’est 
pas proportionnelle à celle du facteur de mé­
rite, mais à celle d’un facteur de même forme 
que celui-ci, qui tient compte aussi des capa­
cités parasites du montage amplificateur.

Considérons, en effet, la figure 1, qui mon­
tre un étage à circuit LCR dans lequel on in­
diqué les capacités suivantes : du côté de la 
lampe Vi qui précède la liaison moyenne 
fréquence, la capacité de sortie Cs et l’ensem­
ble des capacités parasites comme la capacité 
répartie de L du câblage, ce qui peut être es­
timé à 4 pF ; du côté de la lampe V2 qui suit 
l’élément de liaison, Ce = capacité d’entrée 
de cette lampe et Cps — capacités parasites 
que nous estimons à 2 pF.

Pour les trois lampes considérées, on trouve 
l’ensemble des quatre capacités suivantes : 
EF80 Ctot = 7,5 + 3,3 4- 4 4- 2 = 16,8 pF 
EF183 Ctot = 9 + 34-44-2 = 18 pF 
EF184 Ctot = 10 + 3 + 3 + 2 = 19 pF.

Le coefficient de mérite qui tient compte de 
Ctot, que nous désignerons par F’m, est alors 
égal à

S
F’m = ------------------ (2)

2 jt Ctot
et vaut, pour les trois lampes considérées :

7,5 . 109
EF80 : F’m = --------------------- c/s,

6,28 . 16,8
ce qui donne tous calculs faits :

EF80 : F’m = 71 Mc/s

et pour les deux autres lampes
EF183 : F’™ = 110 Mc/s
EF181 : F’m = 125 Mc/s

Dans ce qui va suivre, on trouvera l’exposé 
des méthodes simples permettant de détermi­
ner les gains des étages amplificateurs utili­
sant ces nouvelles lampes.

SCHEMA D’UN ETAGE MF
La figure 2 donne le schéma général d’un 

étage amplificateur MF à liaison par bo­
bine L accordée.

La tension d’entrée Ee étant appliquée à la 
grille le Vi, on obtient une tension amplifiée, 
Es à la sortie.

Pour calculer le gain, il suffit d’appliquer la 
formule bien connue :

E8
A = ------  = S Ra (3)

Ee
dans laquelle S est la pente de la lampe Vi et 
Ra l’ensemble des résistances qui shuntent (et, 
par conséquent, amortissement) la bobine L.

Ra se compose principalement, dans les am­
plificateurs moyenne fréquence de télévision 
accordés sur des fréquences élevées, de la ré­
sistance électronique d’entrée Rei de la lampe 
suivante et d’une résistance matérielle Rm, de 
sorte que l’on ait :

Rel Rm
Ra = ------------------ (4)

Rel + Ra
Si l’on connaît d’avance Ra et R«i, on peut 

calculer la résistance matérielle :
Rel Ra

Rm = ----------------- (5)
Rel — Ra

La valeur de Ra est déterminée par des con­
sidérations de largeur de bande.

Si l’ensemble d’un amplificateur doit avoir 
une bande de 10 Mc/s, un seul étage devra 
avoir une bande différente dont la valeur dé­
pend du nombre des étages et du système de 
liaisons adoptés (circuits concordants, décalés, 
transformateurs, transformateurs décalés).

Supposons que la bande de l’étage considé­
rée est B, on calculera Ra à l’aide de la for­
mule :

1
Ra = ----------------- (6)

2 jt B Ctot
avec Ra en ohms, 2 jt = 6,28 B en cycles 
par seconde et Ctot en farads.

La méthode permettant de déterminer la 
valeur de la résistance matérielle Rm, qui ser­
vira aussi de résistance de fuite pour la grille 
de la lampe suivante, consiste à procéder dans 
l’ordre suivant :

1° Déterminer la largeur de bande B de 
l’étage.

2° Déterminer les capacités parasites et cal­
culer la capacité Ctot.

3° Trouver la valeur de Rei, résistance 
d’entrée électronique de la lampe suivante, à 
la fréquence d’accord de l’étage à réaliser.

Soit R’ei la résistance indiquée par le fa­
bricant à une fréquence f et Rei la résistance 
électronique à la fréquence f d’accord du cir­
cuit considéré.

On a :
/ f \

Rel = Re4 ( — r (7) (unités quelconques).
\ f’ /

4° Connaissant la largeur de bande B et 
Ctot, calculer Ra à l’aide de la formule (6).

5° Des valeurs de Ra et Rei déduire celle 
de Rm en utilisant la relation (5).

6° Le gain à la fréquence f sera alors :
A = S Ra

EXEMPLE NUMERIQUE 
AVEC EF 183

Suivons, dans l’ordre indiqué, les étapes de 
la détermination de A = SRa avec les don­
nées suivantes pour la EF 183 :

B = 12 Mc/s, S = 12,5 mA/V, R’.i à 
40 Mc/s = 30 000 Q, Ctot = 18 pF, fré­
quence d’accord f = 35 Mc/s.

On a dans l’ordre :
1° B == 12 Mc/s valeur imposée;
2° Ctot = 18 pF en estimant les capacités 

parasites à 6 pF ;

Fig. 3

3° On sait qu’à la fréquence de 40’ Mc/s, 
Rel = 30 000 Q. Lorsque la fréquence est de 
35 Mc/s, la valeur de Rei sera multipliée par 
(40/35)2 = 1,3, d’où
Rei à 35 Mc/s = 30 000 X 1,3 = 39 000 Q.

4° La relation (6) donne :
Ra = 735 Q

avec B = 12 Mc/s et C = 18 pF.
5° On a :

39 000 . 735
Rm = ------------------ = 740 Q.

39 000 — 735
6° Le gain en tension est alors égal à :

S = 12,5 . 10-3 . 735 = 9,15 fois.
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VALEURS DES AUTRES ELEMENTS
Voici encore, pour être complet, le rappel 

du mode de détermination des autres éléments 
du montage, Rk, Rg2, Rd, Ck, Cg2, Cd, Cg.

La valeur de Rk se déduit de la polarisa­
tion de grille 1 et du courant cathodique L.

On a : L = L + Iga et dans le cas de la 
lampe EF183 il vient :

L = 12 + 4,5 = 16,5 mA, 
et comme Egi — — 2 V, on a :

2 2 000
Rk =------------------ = --------- = 121 Q

16,5 . 10-3 16,5
La puissance minimum de Rk est :

P = — Eg . Ig = 2 . 16,5/1 000 = 0,033 W 
et pratiquement on adoptera 0,5 W ou 0,25 W.

Pour Rg2, la loi d’Ohm donne :
Eb --- Eg2

Rg2 — ----------------

Supposons que Eb = 250 V, Eg2 = 90 V, 
Ig2 = 4,5 mA, d’où :

(250 — 90) 1 000
Rg2 = ------------------------ = 35,600 Q ’

4,5
et nou^ laissons au lecteur le plaisir de cal­
culer sa puissance minimum en multipliant 
250 — 90 = 160 V par 0,0045 A.

En ce qui concerne Rd, la tension à la pla­
que est de 200 V, la chute de tension dans Rd 
est de 50 V (celle dans L est négligable) et 
l’on a par conséquent :

50 000
Rd = --------- = 4 160.

12
La puissance dissipée par Rd est plus im­

portante. On a, en effet :
P = 50 . 12/1 000 = 0,6 W

et une résistance de 1 W sera nécessaire comme 
résistance de découplage.

Cette puissance de 0,6 W étant perdue inuti­
lement, il convient d’éviter que la HT soit 
trop différente de la tension de travail de la 
lampe.

Voici, pour les condensateurs, les valeurs 
usuelles adoptées dans la plupart des montages 
commerciaux : Ck = 1 500 pF, Cg2 > 500 pF, 
Cd > 1 0000 pF, Cg = 100 pF.

Nous donnons à la figure 3 le schéma pra­
tique de montage correspondant au schéma de 
la figure précédente.

MONTAGE A DEUX ETAGES
Un amplificateur à deux étages à lampes 

EF 183 peut être réalisé suivant le schéma de 

la figure 4 sur lequel on a indiqué également 
la sortie modulatrice et la détectrice avec son 
élément de liaison VF.

Les valeurs des éléments sont Rmi, Rmî et 
Rm3 selon la largeur de bande, Ri = 1,2 kQ,
Ri = 4,7 kQ, Ra = 22 Q, R< = 100 Q,
Rs = 27 kQ, R6 = 1,2 kQ, RT = 180 Q,
Rs = 2,7 kQ, Rg =3 1,2 kQ, Rio = 2,7 kQ j

Ci -— C7 = 100 pF, C3 = Ce = Cio = 
2 000 pF ; C3 = C4 = C5 = C8 = C9 = 
1000 pF, Cio = 1 000 pF, Cn = Cu = 
4,7 pF ;

Vi = modulatrice.
V2 = EF183, V3 = EF184, V4 = 0770.
Le brochage des deux lampes EF 183 et 

EF 184 est donné par la figure 5.
F. JUSTER.
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------  COMPLEMENTS DE TELEVISION: ---------------------------

Utilisation en moyenne fréquence des 
nouvelles pentodes à très grande pente

DANS notre précédent article, nous avons 
indiqué quelques schémas d’emploi des 
nouvelles pentodes EF 183 et EF 184 

dans les amplificateurs moyenne fréquence.
Nous avons vu que grâce à leurs pentes plus 

élevées et à leurs capacités d’entrée et de 
sortie de valeur modérée, le gain que ces lam­
pes permettent d’obtenir est plus élevé que 
celui fourni par les EF 80 ou 6 CB 6.

Nous donnerons encore quelques indications 
sur l’emploi de ces lampes et passerons ensuite 
aux autres lampes de la nouvelle série qui 
sont destinées aux étages VHF et VF.

GAIN REEL EN MF

Lorsque le problème du souffle ne se pose 
pas, cas de la réception dans un champ fort, 
il n’est pas sans intérêt d’adopter une pentode 
dans l’étage haute fréquence qui précède le 
dispositif changeur de fréquence.

En montant une pentode à la place d’une 
triode, on peut augmenter le gain de l’étage 
et par conséquent le gain global du téléviseur.

É en résultera la possibilité de réduire dans 
une autre partie du récepteur, le nombre des 
lampes.

On a vu, en effet, dans l’exposé précédent, 
que dans le cas du 819 lignes français à large 
bande l’augmentation de gain due à la substi­
tution d’une EF183 ou EF184, à la EF80, 
bien que très sensible n’est pas suffisamment 
importante pour permettre la suppression d’un 
étage sur trois dans un amplificateur MF.

Examinons d’une manière plus précise ce 
problème.

La pente de la EF80 est de 7,4 mA/V en­
viron et celles des deux nouvelles pentodes de
12,5 (EF183) et 15 (EF184).

En employant ces deux dernières, on aug- 
' montera les gains par étage suivant les rap­

ports des facteurs pratiques de mérite F'm que 
nous avons défini dans notre précédent article.

On a trouvé :
F'm = 71 Mc/ pour la EF80,
F'm = 110 Mc/s pour la EF183,
F'm = 125 Mc/s pour la EF 184, 

ce qui donne les rapports suivants : 110/71 = 
1,55 et 125/71 — 1,75 environ.

Supposons qu’il s’agisse d’un amplificateur 
à trois lampes MF type EF80 dont le gain 
par étage est A d’où un gain global A3 (la 
valeur de A n’intervient pas dans ce raison­
nement).

Chaque fois qu’une EF80 est remplacée par 
une EF 183, le gain global augmente de 1,55 
fois et si la EF80 est remplacée par une 
EF184, l’augmentation du gain est de 1,75 
fois.

Si dans l’amplificateur à trois EF80 de gain 
A3 on supprime un étage, le gain sera A® fois. 
Si l’on remplace ensuite les deux EF80 par 
une EF183 et une EF184, le gain sera dans 
ce cas :

G = A2 . 1,55 . 1,75 = 2,7 A2.
En comparant avec le gain A3 obtenu avec 

trois lampes EF80, on voit que d’une manière 
générale A8 > 2,7 A2, ce qui revient à 
écrire :

A > 2,7.
Ceci est toujours vrai, car A est de l’ordre 

de 10 fois au moins.
Supposons donc, à titre d’exemple, que 

A = 10. On a alors : A8 = 1 000 fois avec 

trois EF80 et 2,7 A2 = 270 fois avec deux
nouvelles lampes EF183.

CAS DE 4 LAMPES MF

Les choses se présentent mieux lorsqu’on 
veut réduire 4 étages à 3.

En effet, avec 4 lampes EF80, le gain est 
A4 fois avec 3 de ces lampes le gain devient 
A3 et si l’on remplace ces EF80 par une 
EF183 et deux EF184, il devient 1,55 . 1,75 . 
1,75 A = 4,7 A3. Le gain obtenu sera encore 
moitié, pratiquement de celui de l’amplificateur 
à 4 lampes EF80 si A est de l’ordre de 10, 
c’est-à-dire, avec cette valeur, 4 700 fois au 
lieu de 10 000 fois.

Les comparaisons qui viennent d’être faites 
ne fournissent que des indications approxima­
tives, car nous avons supposé que chaque 
étage supplémentaire apporte un gain qui mul­
tiplie celui de l’ensemble considéré.

Fig. 1

En réalité, le problème se présente différem­
ment, car si l’on part d’un amplificateur à n 
lampes dont la largeur de bande globale est 
B, on ne peut pas le faire suivre purement 
et simplement d’un autre étage sans réduire 
la bande globale.

Un nouveau calcul de l’ensemble n 4- 1 
lampes est à effectuer. Vérifions quelle sera 
l’augmentation du gain obtenu de cette ma­
nière.

Soit le cas d’un amplificateur à circuits dé­
calés à 3 circuits et deux lampes MF + une 
modulatrice dont nous supposerons que la 
pente de conversion est Sc, celle des lampes 
MF étant Si et S2.

Le gain global depuis la grille de la modu­
latrice jusqu’à rentrée détectrice est

Sc Si &
A = --------- . --------- . ---------

2 jt BC 2 jï BC 2 jtBC2 
chaque facteur représentant le gain moyen de 
l’étage. Si l’on recalcule l’amplificateur avec un 
étage de plus, le nouveau gain sera repré­
senté par

Sc Si
A' = -----------  . ------------ .

2 jï BC 2 jt BCi
Sa s3

2 jt BCa 2 jt BCa

Si l’on suppose Si = S? = S3 = S et 
et Ci = C2 = C3 = C il vient

Sc / S \8
A' = ---------. I ---------

2 jt BC \ 2 Jt BC /
Sc / SV

et A = --------- . --------- )
2 Jt BC \ 2 jt BC / 

et on vérifie que le gain d’un étage supplé­
mentaire est bien représenté par un facteur 
proportionnel à S. H en résulte que notre rai­
sonnement basé sur l’augmentation de la pente 
était juste dans les précédentes considérations.

EMPLOI D’UNE PENTODE 
EN HF 

AVEC CHAMP FORT
Supposons qu’il s’agisse d’un champ fort, de 

1 000 AV, par exemple, qui permette de ne 
pas se préoccuper du souffle.

Les deux lampes EF183 à pente variable et 
EF 184 à pente fixe peuvent être montées en 
HF.

La première sera intéressante en un mon­
tage HF sur l’un des canaux de la bande I 
(45 à 85 Mc/s) dont la fréquence est relati­
vement basse et du même ordre de grandeur 
que celles adoptées en moyenne fréquence 
image ou son.

Déterminons les éléments d’un étage à pen­
tode EF 183.

La figure 1 donne le schéma de cet étage 
qui ne comporte pas de rotacteur mais uni­
quement les bobinages d’entrée et de sortie 
contenant un canal à recevoir.

Tous les éléments RL et C indiqués sur 
cette figure sont des éléments réels. Ceux qui 
ne sont pas matérialisés par des pièces déta­
chées comme des capacités parasites et la ré­
sistance électronique ne sont pas indiqués, ce 
qui, d’ailleurs, ne nous dispensera pas d’en 
tenir compte dans la détermination des élé­
ments.

On a vu dans le précédent article que l’aug­
mentation des capacités parasites est faible 
comparativement à la EF80. Si l’on remplace, 
dans un ancien téléviseur avec HF de ce type, 
la lampe EF80 par une EF 183, les bobinages 
existants peuvent convenir encore, ce qui est 
commode pour le technicien effectuant la 
transformation.

Considérons maintenant les autres éléments 
du montage. L’antenne est connectée à l’en­
trée par l’intermédiaire de deux condensa­
teurs de protection Ci et C2 non obligatoires, 
de 500 à 2 000 pF au mica. Ils évitent tout 
contact, en continu, entre l’antenne et la masse 
du téléviseur. Lorsque cette dernière est re­
liée au secteur (cas des montages à alimen­
tation tous courants ou à autotransformateur) 
ces condensateurs sont toutefois indispensables. 
Ils sont isolés à 600 V service.

La prise sur Li est sensiblement celle pré­
vue pour la EF80. Les valeurs des condensa­
teurs C8, C4, C5 et C6 ne sont pas à modifier : 
C3 = 100 à 500 pF, C4 = 1 000 à 3 000 pF, 
C6 = 500 à 2 000 pF, C6 = 1 000 à 3 000 pF, 
tous au mica ou céramiques, convenant dans 
un montage fonctionnant à fréquence élevée 
de l’ordre de 100 Mc/s.

La valeur de Ri dépend de la bande pas­
sante, de la fréquence médiane du canal à re­
cevoir et de la capacité qui accorde Li ainsi 
que du type de lampe choisi.

N° 1 029 ★ LE HAUT-PARLEUR ★ Page 13



Adoptons une bande B de 14 Mc/s. La ca­
pacité d’entrée de la EF183 est 9 pF. Ajoutons 
encore 5 pF pour les diverses capacités para­
sites, on obtient donc une capacité d’accord de 
C = 9 + 5 = 14 pF.

De la relation bien connue donnant B en 
fonction de Ra :

1
B = ------------

2 7t RaC
1

on tire Ra = ---------
2jt BC

avec Ra en ohms, C en farads et B en cycles 
par seconde. En adoptant les valeurs men­

tionnées, C=14pFetB = 14 Mc/s on 
obtient :

10*
R» = ------------------ ohms

6,28.14.14
ce qui donne, tous calculs faits, Ra = 800 Q 
environ. Cette résistance Ra est la résistance 
théorique d’amortissement du circuit à bobine 
Lt.

Pour qu’il y ait adaptation entre l’impé­
dance de 75 Q présentée par le câble coaxial 
et l’entrée de 75 Q du téléviseur, il faut que 
la résistance globale aux bornes de Li se 
compose de deux résistances de 2. 800 = 
1 600 Q en parallèle, l’une correspondant à 
la résistance côté lampe et l’autre à la résis­
tance d’antenne de 75 Q rapportée au secon­
daire de l’autotransformateur Li. L’ensemble 
de ces deux résistances donne justement les 
800 Q de Ra (voir par exemple notre Coure 
Pratique de télévision, volume 3, pages 25 et 
suivantes, 2* édition, en vente à la Librairie 
de la Radio).

D’autre part, ces indications permettent de 
trouver la valeur du rapport élévateur de 
transformation de Li. Soit N on a

! 1 600
N = i /--------- = 4,6 fois.V 75
Enfin, la résistance secondaire de 1 600 Q 

se compose de Ri du schéma et de la résis­
tance électronique d’entrée à la fréquence mé­
diane du canal à recevoir.

Soit le cas du canal 2 par exemple. Les fré­
quences porteuses sont fi = 52,4 Mc/s et 
fs = 41,25 Mc/s, ce qui donne une fré­
quence médiane :

f = 0,5 (52,4 + 41,25) = 46,8 Mc/s env.
Sn l’on prend R«i = 30 kQ à f > 40 Mc/s, 

on obtient à 46 Mc/s, une résistance électro­

nique légèrement plus faible. On a, à cette 
fréquence :

/ 40 \
Rel = 30. ------ fl = 22 kQ.

\ 46,8 /
On trouve Ri par la formule des résistances 

en parallèle :
1 600.22 000

Ri = ------------------ = 1 720 Q.
22000—1 600

Les autres valeurs, R2, P, Ra et Ri sont les 
mêmes que dans le montage MF de la même 
lampe.

Nous les indiquons sur le schéma pratique 
du montage HF de la figure 2.

Ces valeurs ne sont pas critiques et on pour­
ra monter des résistances de valeurs standard 
voisines comme 120 à 125 Q au lieu de 121 Q, 
35 kQ au lieu de 36,6 kQ, 4 000 ou 4 500 Q 
au lieu de 4 160 Q et 1 700 à 1 800 Q en rem­
placement de 1 720 Q.

EMPLOI DE LA EF184 EN HF

Cette lampe, grâce à sa très forte pente, 
convient également en HF mais ne peut être 
réglée par un dispositif de CAG comme c’est 
le cas de la EF183.

La figure 3 donne le schéma d’un étage HF 
utilisant la pentode EF 184. La valeur de la ré­
sistance d’amortissement Ri est sensiblement 
la même que dans l’emploi de la EF 18 3.

Comme la EF 184 fonctionne également bien 
à des fréquences plus élevées, le problème du 
souffle étant mis à part, nous allons détermi­
ner la valeur de Ri dans le cas de f = 
180 Mc/s.

Si l’on part d’une résistance électronique, 
d’entrée de 30 kQ à 40 Mc/s, on peut déter­
miner la résistance à 180 Mc/s en écrivant 
qu’elle est inversement proportionnelle au 
carré de la fréquence, ce qui donne :

/ 40 \
Rei (à 180 Mc/s) = 30 ------ •

\ 180/ * 
d’ou Rei = 1 480 Q.

Pour qu’il y ait adaptation, le rapport N 
de transformation de Li doit être

/ 1480
N = < / --------- = 4,4 environ.

ri ■ i V 75
La résistance globale d’amortissement est 

alors Ra = 1480/2 = 740 Q en l’absence 
de toute résistance matérielle Ri.

Pratiquement, on adoptera Ri = 100 kQ et 
elle servira de résistance de fuite ou bien on 
supprimera le condensateur de liaison de 
200 pF de façon que Li soit reliée directe­
ment à la grille de la lampe.

Dans ces conditions, la largeur de bande 
est :

1
B = ------------.

2?tRaC
Avec R. = 740 Q et C = 14 pF on ob­

tient :
10“

B = ------------------ c/s = 15,4 Mc/s.
6,28.740. .14

On ne peut pas réduire la bande, mais il 
se trouve que cette largeur de 15,4 Mc/s con­
vient très bien dans le cas du 819 lignes fran­
çais mais serait trop large pour les standards 
625, 525 ou 405 lignes.

On remarquera qu’il n’y a pas d’intérêt à 
adopter une bande plus large que nécessaire, 
car on augmente ainsi le souffle.

Le schéma de la figure 3 comporte une 
simplification par rapport à ceux des figures 1 
et 2 valables pour la pentode à pente variable 
EF183.

On constate, en effet, qu’un seul découplage 
composé de 2 kQ et 2 000 pF est prévu pour 
la plaque et l’écran.

Cette simplification a été rendue possible 
grâce au fait que les tensions écran et plaque 
ont la même valeur pour la EF 184, ce qui 
n’est pas le cas pour la EF183.

PENTODES EN MF SON

L’amplificateur moyenne fréquence son d’un 
téléviseur comporte généralement, au moins 
une lampe pentode non combinée avec une 
diode et une triode. Jusqu’à présent cette 
lampe était une EF80 et il est également pos­
sible de lui substituer une EF 183 ou une 
EF184.

Nous donnons à la figure 4 le schéma d’une 
partie d’amplificateur MF son, extrait du sché­
ma d’un téléviseur commercial dans lequel il 
y a deux étages MF son à EF80, suivis d’une 
EBF80 détectrice diode et première basse fré­
quence et d’une lampe finale EL84. Ces der­
nières ne sont pas représentées sur le schéma.

Les valeurs des éléments sont : Ri = 
100 kQ, R2 =’ 1,5 kQ, Rb = 22 Q, R, = 
220 Q, Ra = 1,5 kQ, Ra = 22 Q, R7 = 
220 Q, Ra = 1,5 kQ, Ci = 1 500 pF, G = 
t 500 pF, C. = 1 500 pF, C. = 1 500 pF~T- 
0,1 fxF (ce dernier au papier et tous les autres 
au mica ou céramique), Co = C# = 1 500 pF, 
Li, T2, Tb = bobinages MF son accordés sur 

‘ 38,65 Mc/s.
Pour effectuer le remplacement des EF80 

par une EF183 suivie d’une EF184, il con­
vient d’abord de s’assurer si la bande passante 
obtenue après la modification conviendra tou­
jours.

H faut pour cela que l’amortissement ap­
porté par les nouvelles lampes ne donne pas 
lieu à une augmentation appréciable de la lar­
geur de bande, car dans ce cas, le gain serait 
diminué dans les mêmes proportions, indépen­
damment de l’augmentation de gain due aux 
pentes plus élevées.

Avec les nouvelles lampes, on constate que 
leurs résistances électroniques sont sensible­
ment les mêmes ou plus élevées que celles

Fig. 3

de la EF80, ce qui est une circonstance favo­
rable permettant même d’augmenter le gain si 
la stabilité du montage le permet.

La modification des capacités d’accord due 
aux capacités des lampes étant faible, il suffira 
simplement, après modification, d’accorder à 
nouveau, sur la fréquence convenable, les bo­
binages primitifs qui ne doivent pas être mo­
difiés.

En ce qui concerne le schéma lui-même, les 
valeurs des condensateurs conviendront. On 
aura à modifier les résistances ainsi que le sys­
tème de découplage des circuits de plaque et 
d’écrans.
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Fig. 4

Voici les modifications à effectuer, en sup­
posant que Eb = 250 V dans le montage pri­
mitif et dans le montage modifié.

On prendra « 20 Q, R* = 100 O, 
R« = 35 kQ, valeurs valables avec Vi = 
EF 183 pentode à pente variable.

D’autre part, le point Pi de T2 sera décon­
necté de la grille écran de Vi et de R5 et 
relié à un système de découplage indépendant, 
comme celui de la figure 2 composé d’une ré­
sistance de 4 000 Q environ et d’un condensa­
teur de 2 000 ou 1 500 pF.

Passons au second étage. Nous nous pro­
posons de remplacer la EF80 par une EF184, 
lampe à pente fixe.

Les capacités restant inchangées, on pren­
dra, R« = 20 Q et RT = 160 Q. Dans le cas 
de la EFl’84, l’écran doit être à la même 
tension que la plaque. La somme des deux 
courants étant 3,8 4* 10 = 13,8 et la chute 
de tension dans R« de 50 V, il vient Rs = 
50 000/13,8 = 3 600 Q environ.

La figure 5 donne le schéma complet avec 
valeurs des éléments du schéma dérivé du pré­

Fig. 5

cèdent et convenant à l’emploi des lampes 
Vi = EF183 et V2 = EF184.

HAUTE TENSION REDUITE

Lorsque la haute tension Eb est plus faible 
que 250 V, il est possible d’adopter une ten­
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sion de 180 V à la plaque au lieu de 200 V.
Ainsi, supposons, dans le cas de nos diffé­

rents schémas, que l’on ait Eb = 200 V au 
lieu de 250 V.

H y aura lieu de réduire certaines résis­
tances de découplage.

Reportons-nous aux figures 2, 3 et 5 qui 
donnent les valeurs des éléments des montages 
analysés.

1° Cas de la figure 2. On a Eb = 250 V, 
Ea = 200 V, Eg2 = 90 V. Si Eb = 20fTV, 
Ea = 180 V et Egà = 90 V, la résistance 
d’écran sera :

200 — 90
Ra = ------------ = 26 000 Q

0,0042
et pour la résistance de découplage de plaque 
on aura

200—180
R< = ------------- - = 1 670 Q

0,012
Un condensateur de découplage de 5 000 pF 

remplacera avantageusement celui de 2 000 pF.

2° Cas de la figure 4. La tension écran et 
plâque étant de 180 V et Eb = 200 V, en dé­
signant par Rd la résistance de découplage pri­
mitivement de 2 kQ, il vient 

200—180
Rd = --------------- = 1 450 Q.

0,0013'8
Le condensateur de 

découplage sera de 
5 000 pF.

Sur nos divers sché­
mas, on a prévu une 
résistance de faible 
valeur en série avec 
la résistance décou­
plée de cathode.

Cette résistance in­
troduit une faible 
contre-réaction qui 
permet de stabiliser 

le montage. Avec l’emploi d’une lampe à 
pente variable, cette résistance non découplée 
agit comme compensatrice de la variation de 
la capacité d’entrée en fonction de la tension 
de réglage CAG.

Si les amplificateurs se montrent stables, il 
est possible de remplacer ces deux résistances 
par une seule résistance de cathode décou­
plée égale à leur somme.

Ainsi, pour le montage de la figure 3, on 
pourra monter 150 ü dans le circuit catho­
dique et cette résistance sera shuntée par 
2 000 pF.

Nous conseillons toutefois de ne pas sup­
primer la résistance compensatrice dans les 
montages MF son où la bande étant étroite le 
glissement de fréquence a une influence im­
portante sur le désaccord des circuits.
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